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Sermon mensuel de Krefeld (Allemagne)

Moi aussi, je voudrais saluer très, très chaleureusement tout 

le monde dans le précieux et saint nom de notre bien-aimé Seigneur 
et Sauveur Jésus-Christ. Cette fois encore, nous avons de très nom-
breuses salutations à vous adresser, de la Nouvelle-Zélande, de 
l'Australie, du Japon, de toute l'Afrique, de toute l'Asie et aussi de 
nouveau de tous nos frères de la Suisse, de l'Autriche, de notre frère 
bien-aimé de la Mer Baltique, du Canada, des États-Unis. Nous 
avons reçu des salutations de partout que nous transmettons de 
tout cœur. 


Nous avons tous compris que nous sommes arrivés dans une 
période très particulière qui ne nous plaît pas sur le plan terrestre ; 
et pourtant, nous sommes reconnaissants, reconnaissants de tout 
cœur que les vrais croyants puissent encore se réunir ici et là, dans 
des réunions de maison, et que de petites rencontres puissent aussi 
avoir lieu pour écouter la parole de Dieu. Nous attendons que les 
portes s'ouvrent bientôt et que tout devienne meilleur et différent. 
Ici aussi, à Krefeld, nous avons des réunions à petite échelle. Nous 
écoutons seulement les retransmissions comme tout le monde l’en-
tend sur la terre entière, et nous sommes reconnaissants à Dieu de 
tout notre cœur et de toute notre âme. Tous ceux qui viennent pour 
le baptême, sont baptisés ; tous ceux qui veulent se marier sont ma-
riés ; tous ceux qui veulent consacrer leurs enfants peuvent venir, 
car les consécrations des enfants ont lieu. Nous avons tout continué 
comme d'habitude jusqu'au souper avec l'aide et l'assistance de 
Dieu. 


Venons-en aujourd'hui à la difficile leçon que nous vivons tous, 
à savoir ce que signifie la considération de la fin des temps. Et 
avant d'y entrer plus en détail, revenons très brièvement sur le mot 
d'introduction, comme les apôtres ont-ils pu l'écrire sous la direction 
du Saint-Esprit pour que nous ayons une orientation divine en ce 
temps ! Relisons le dernier verset que frère Borg a lu, puis le verset 
5. Je t'en prie. 


[Frère Borg lit. N.D.L.R]. Je lis le verset 25 et le verset 5 de 
l’épître de Jude : 
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À lui, l’unique et Seul Dieu, qui est notre Sauveur par notre 
Seigneur Jésus-Christ - à lui reviennent la gloire et la majesté, la 
puissance et la force, avant tous les temps, maintenant et dans toute 
l’éternité !


Avant de lire le verset suivant, permettez-moi de dire dès 
maintenant ceci : la foi est un don de Dieu et la foi est soulignée 
(mise en évidence) depuis les jours d'Abraham. Abraham croyait 
Dieu. Celui qui ne croit pas Dieu en fait un menteur. Ensuite, nous 
pensons à Hébreux chapitre 11 verset 1  ; nous pensons aux nom-
breux passages bibliques qui nous présentent la foi. Pas une foi, 
mais comme il a été lu dans le mot d'introduction, nous devons com-
battre pour la foi qui a été transmise aux saints une fois pour 
toutes  ! Et je remercie le Seigneur Dieu d'avoir envoyé Son servi-
teur et prophète, William Branham, à notre époque pour nous ra-
mener à la foi, à la foi originelle, vraie et vivante, dans le vrai Dieu 
vivant, dans la vraie parole vivante ! Pour nous ramener à cela. 


S'il vous plaît, pensez encore au passage de la Bible que notre 
Seigneur a donné et disant : « Celui qui croira et qui sera baptisé 
sera sauvé. Celui qui ne croit pas sera condamné ». C'est tout ! Il n'y 
a pas de deuxième offre ! « Celui qui croira et qui sera baptisé sera 
sauvé. Celui qui ne croit pas sera condamné  !  ». Point final. C'est 
fini  ! C'est tout ce qui est écrit et il n’est pas nécessaire d’en dire 
plus. 


Maintenant, écoutons encore le verset 5 de la lettre de Jude : 

[Frère Borg lit. N.D.L.R]

« Je veux vous rappeler –vous connaissez déjà tous les faits en 

question– que si le Seigneur a sauvé le peuple d'Israël du pays 
d'Égypte, il a ensuite détruit ceux qui ne croyaient pas... » 


C'est une parole particulièrement sérieuse et grave ! Être sor-
ti, le sang était appliqué sur les linteaux des portes. Le Seigneur 
Dieu avait dit : « Quand Je verrai le sang, Je passerai en vous épar-
gnant ». Tous sont sortis sous ce sang : « Laisse partir Mon peuple, 
laisse sortir Mon fils premier-né pour que Mon peuple Me serve ». 
Et nous connaissons tous l'histoire d'Israël. Et puis, il est écrit dans 
le Nouveau Testament que tous ceux qui n'ont pas cru étaient aussi 
sortis, ils avaient mangé la manne, avaient vu la colonne de nuée et 
de feu  ; mais ceux qui n'ont pas pu croire ont été détruits  ! Nous 
pouvons le lire dans 1 Corinthiens chapitre 10  : vingt-trois milles 
sont morts d'un coup ! 
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Permettez-moi de le dire très clairement avec beaucoup d'in-
sistance: Dieu ne peut absolument rien faire avec l'incrédulité. L'in-
crédulité, comme frère Branham l'a dit plus de soixante fois, a été le 
premier péché dans le jardin d'Éden, quand Satan, le serpent an-
cien, a remis en question la parole, en venant vers Ève et a mis Ève 
sous son influence, et alors, il lui demanda : « Dieu devrait-Il vrai-
ment avoir dit ? ». C'est ainsi que Satan a introduit le malheur, le 
péché, la perdition, la mort. Je le répète, c'est justement ce point 
que frère Branham a tellement souligné  : l'incrédulité était le pre-
mier péché qui a entraîné tout le reste. Tout autre péché : la trans-
gression, la mort, tout a été entrainé par ce premier péché. Et c'est 
pourquoi la parole qui a été lue est devenue si importante pour moi. 


Croyez comme le dit l'Écriture, c’est ainsi que le Seigneur Lui-
même l’a confirmé : « Celui qui croit en Moi, comme le dit l'Écriture, 
des fleuves d'eau vive couleront de son sein ». La foi. 


Loué et exalté soit notre Seigneur de ce que nous sommes 
vraiment parvenus à la foi originelle en l’Unique et Seul Dieu qui 
S’est révélé à nous en Jésus-Christ, et que nous croyons de tout 
notre cœur. Nous croyons toute parole de Dieu, chaque parole de 
Dieu, même ce que Pierre a écrit dans le premier chapitre de 2 
Pierre, à savoir qu'aucune prophétie de l'Écriture n’autorise une in-
terprétation arbitraire. Dieu ne le permet pas ! 


Et puis, il faut dire avec une grande douleur que tous les pré-
dicateurs, tous les évangélistes prêchent sur la parole, mais ils ne 
prêchent pas la parole dans sa forme originelle ! Moi je ne suis tout 
de même pas là pour prêcher sur la parole et exprimer mes propres 
pensées au sujet de ce qui est écrit  ! Non. Je suis là pour –comme 
Paul l'a écrit à Timothée, tout le monde connaît le passage, c’est 2 
Timothée 4 : « Prêche la parole, que ce soit au temps convenable ou 
pas car beaucoup viendront et présenteront des doctrines étran-
gères ». 


Que Dieu nous donne la grâce de reconnaitre vraiment ce dont 
il s'agit en ce moment. Il ne s'agit pas seulement de sortir, d'appeler 
à sortir. La préparation fait aussi partie de cela. Il s’agit aussi de 
croire, de continuer à croire chaque parole telle qu’elle est écrite, 
chaque promesse et de vivre dans l'attente, dans la conviction que le 
Seigneur Dieu fera tout ce qu'Il a promis. 


Comme chacun le sait, nous croyons que frère Branham 
était un homme envoyé de Dieu, tout comme Jean-Baptiste, 
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lors de la première venue du Christ, était un homme envoyé 
de Dieu avec le message de Dieu, celui de ramener au Seigneur 
un peuple préparé, bien disposé (Luc chapitre 1). De même, nous 
croyons que frère Branham a été envoyé avec un message. Et lais-
sez-moi vous le dire : frère Branham a fait référence au 11 juin 
1933plus de quarante fois. Alors qu'il se tenait dans la rivière Ohio 
et qu'il était sur le point de baptiser la dix-septième personne, un 
frère, la lumière surnaturelle est descendue dans un rugissement et 
la voix a dit : « Comme Jean-Baptiste a été envoyé comme 
précurseur de la première venue du Christ ainsi, tu es en-
voyé avec un message qui précédera la seconde venue de 
Christ ».


Nous remercions le Seigneur Dieu de ce que frère Branham ait 
apporté le message et qu'il a ensuite été rappelé à la maison, et que 
ce message est la parole pure, sainte, révélée. Tous les ensei-
gnements sur la divinité, le baptême, la cène, l'élection, l'Église, 
l'Épouse, la fin des temps, tout lui a été révélé. Et puis, il y a aussi 
le fait qu’il lui a été dit exactement dix fois de stocker, d’emmagasi-
ner la nourriture spirituelle et, c'est ce qu'il a fait. Et dans la prédi-
cation sur le septième sceau prêché le 24 mars 1963, pendant les 
sept premières minutes, il s'adresse à frère Neville dans son sermon 
et dit : « Maintenant, la nourriture a été emmagasinée ! ». Frères et 
sœurs, ce n'est pas tout. Le premier avril 1962, il lui a été dit de ne 
pas faire le voyage pour la Suisse, mais de retourner à Jeffersonville 
et d’emmagasiner la nourriture ». 


Le 2 avril 962, le même Seigneur m’a parlé d'une voix 
audible. Et je dois maintenant sourire un peu. Dans un e-mail, on 
m'a demandé : « Frère Frank, le Seigneur t'a parlé. L'as-tu vu une 
fois ? » Je me suis tellement réjoui de cela. Je ne l'ai pas vu ! Mais à 
chaque fois, Il Se tenait entre trois et cinq mètres de moi, et à 
chaque fois, je pouvais Le regarder attentivement sachant qu'Il Se 
tenait à droite de la fenêtre, par exemple. Chaque fois, c'est la même 
chose. 


Mais maintenant, revenons en arrière. Ici, vous avez tous les 
sermons que frère Branham a donnés. Tous les sermons m’ont été 
envoyés. Vous pouvez voir tous les sermons classés sur ces bandes 
magnétiques parce que je devais stocker et emmagasiner la nourri-
ture. Ensuite, vous pouvez voir ici que j'ai traduit tous les 
sermons en allemand : ceux de 1962, 1963, 1964 et 1965, et que j'ai 
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ainsi transmis la nourriture spirituelle au peuple de Dieu. Et troi-
sièmement, nous avons ici le témoignage que le Seigneur m'a com-
mandé d'aller de ville en ville, d'annoncer la parole et de distribuer 
la nourriture. Aussi certain que frère Branham a dit que le message 
serait répandu sur toute la terre, c’est par grâce que cela s’est pro-
duit ! 


Et il s'agit principalement que tous les frères qui servent 
laissent tomber toutes les interprétations à droite et à gauche et 
qu’ils ne proclament que ce qu'ils peuvent prêcher comme la parole 
de Dieu, pas ce qui est dit sur la parole de Dieu ou ce qu’ils pensent 
de la parole de Dieu. Par exemple  : que dit-on sur Apocalypse 10 ? 
S'il vous plaît, s'il vous plaît, ne vous en tenez qu’à ce qui est écrit 
dans Apocalypse 10. N'ajoutez pas un mot et n’en retranchez pas un 
non plus  ! Ne rien ajouter, ne rien retrancher. Dites seulement à 
cent pour cent ce que Dieu a dit et alors et alors tout ira bien. 


Mais maintenant, s'il vous plaît, lisons encore un peu plus 
quelques passages bibliques. 


[Frère Borg lit. N.D.L.R]. Nous lisons dans les Actes des 
Apôtres, chapitre 26 versets 16 à 18 : 


« Mais lève-toi et tiens-toi sur tes pieds, car c'est pour cela que 
je te suis apparu, pour faire de toi un ministre et un témoin de ce que 
tu as vu de moi et de ce que je te ferai voir encore ; et je te sauverai 
du peuple d'Israël et des nations vers lesquelles je t'enverrai : tu leur 
ouvriras les yeux pour qu'ils se convertissent des ténèbres à la lu-
mière et de la puissance de Satan à Dieu, afin d'obtenir le pardon 
des péchés et une part d'héritage parmi ceux qui ont été sanctifiés 
par la foi en moi ».


Loué et exalté soit notre Seigneur ! Ici, Paul a résumé en dé-
tail son appel, son envoi et son mandat. « Lève-toi, mets-toi en route 
! Je t'envoie vers les païens pour que tu leur ouvres les yeux par ta 
prédication ». Ce n'est pas Paul en tant qu'homme, qui a ouvert les 
yeux des gens spirituellement. Non et encore non. C'est par la pré-
dication que vient la lumière, que vient la connaissance  ! C'est par 
la prédication de la parole que les hommes sont convaincus de pé-
ché. C'est pourquoi nous annonçons l'Évangile, le message du salut 
car, avant qu'un homme puisse être sauvé, il doit tout de même sa-
voir qu'il est perdu ! Celui qui ne sait pas, qui ne reconnait pas qu'il 
est perdu ne peut pas demander le salut. C’est pourquoi la prédica-
tion doit dire à toute l'humanité que c’est par le péché originel que 
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nous sommes tous nés dans le péché et que nous sommes voués à la 
mort. Ensuite, nous leur proclamons que le Seigneur Lui-même est 
venu et S'est fait péché pour nous, afin qu'Il prenne sur Lui tout ce 
qui nous avait frappé, tout péché, toute transgression, toute déso-
béissance, tout ce qui nous avait frappé. Il l'a pris sur Lui et est de-
venu obéissant. 


Le mot « obéissant » doit être souligné ici  : Il a été obéissant, 
obéissant jusqu'à la mort sur la croix. La foi et l'obéissance vont de 
pair tout comme l'incrédulité et la désobéissance vont ensemble.  Il 
s’agit donc d’un envoi divin vers les païens pour leur ouvrir les yeux. 


La même chose se passe à notre époque, et nous pouvons dire 
que frère Branham a témoigné, qu'environ dix millions de personnes 
ont été familiarisées avec ce que Dieu a décidé dans Son plan de sa-
lut par son ministère. Et si seulement la moitié d'entre ces gens en-
traient dans la gloire, notre joie serait très grande  ! Mais ce sera 
une foule innombrable grâce au Seigneur notre Dieu ! Qu’Il soit re-
mercié ! Cela a valu la peine que notre Sauveur verse Son sang, le 
sang de la nouvelle alliance et qu’Il nous donne la réconciliation, le 
pardon et la vie éternelle. Lisons la suite, s'il te plaît.  


[Frère Borg lit. N.D.L.R]. Nous lisons Jean chapitre 13 verset 
20 :


« En vérité, en vérité, je vous le dis, celui qui reçoit celui que 
j'aurai envoyé me reçoit, et celui qui me reçoit, reçoit celui qui m'a 
envoyé. ».


Quelle parole merveilleuse ! Un envoi divin. Qu'est-ce que 
Pierre pouvait faire pour que le Seigneur lui dise : « Je te donne les 
clés du royaume des cieux. Ce que tu lieras sur la terre sera lié dans 
les cieux. Ce que tu délieras sur la terre sera délié dans les cieux ». 
Un envoi divin est lié à une autorité divine  ! Et nous le disons au 
nom du Seigneur : même frère Branham avec son envoi, Dieu… oui, 
si on peut répéter ce que le prophète a dit, Dieu a confirmé des cen-
taines de milliers de fois. Disons seulement dix mille fois, cela suffi-
rait. Dieu a quand même confirmé qu'Il avait envoyé Son serviteur 
et prophète. Et donc, c’est pour cette raison que celui qui reçoit un 
homme de Dieu envoyé par le Seigneur, reçoit le Seigneur, reçoit ce 
que Dieu a promis dans Sa Parole car, celui que Dieu envoie, pro-
clame la Parole de Dieu, non pas ses propres pensées. C’est de cela 
qu’il s’agit : quelqu’un qui est envoyé n’a pas ses propres pensées, ni 
son propre enseignement mais, comme il est écrit, la Parole de Dieu. 
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Et c'est ce qu'a fait frère Branham, et c'est ce que j'ai fait aussi par 
grâce.  


Poursuivons notre lecture. 

[Frère Borg lit. N.D.L.R]. Nous lisons dans Matthieu 24, ver-

set 3:

« Lorsqu'il fut assis sur le mont des Oliviers, les disciples, étant 

seuls, s'approchèrent de lui et lui demandèrent : « Dis-nous, quand 
cela arrivera-t-il ? Et quel est le signe de ton retour et de la fin du 
monde ? »


Nous avons souvent parlé de ce passage biblique. C’est devenu 
le sujet principal : « Le retour de Jésus-Christ, notre Seigneur ». Et 
nous sommes reconnaissants à Dieu de ce que dans la Bible alle-
mande, le mot « retour » a été utilisé dix-sept fois. Il y a les diffé-
rentes venues, mais un seul retour promis de notre Seigneur. Je 
suis reconnaissant que ce mot ait été utilisé car, notre Seigneur a 
dit dans Jean 14 : « Je M'en vais vous préparer une place, et Je re-
viens pour vous prendre auprès de Moi afin que là où Je suis, vous y 
soyez aussi ». Cela arrivera lors de l'enlèvement, lors du retour de 
Jésus-Christ  : les morts en Christ ressusciteront premièrement et 
nous, nous serons changés et enlevés auprès du Seigneur. Nous 
sommes donc reconnaissants au Seigneur Dieu pour cette précision. 


Mais, frères et sœurs, soyez maintenant attentifs à ça  : dans 
Matthieu 24 il est écrit tout ce qui devait arriver à l’époque. Et 
après nous lisons au verset 14  : « Cet Évangile du royaume sera 
prêché à toutes les nations pour servir de témoignage, puis viendra 
la fin », au verset 15, le Seigneur commence à parler de ce qui S'est 
passé soixante-dix ans après Christ  : Le temple a été détruit, les 
croyants se sont enfuis dans les montagnes. Oui, et ensuite il y a 
encore une nouvelle période. Vous pouvez le lire à partir du verset 
23. Et arriver au verset 27 il est écrit que le retour du Seigneur, en 
tant que Fils de l'Homme, sera comme l'éclair qui se lève de l'est et 
brille à l'ouest. Oui, si vous continuez à lire –vous pouvez tous le 
faire– vous constaterez que le Seigneur parle au verset suivant, le 
verset 29, Il parle au sujet de la tribulation qui aura lieu après l'en-
lèvement. Le soleil se changera en ténèbres, la lune perdra son éclat 
et les étoiles tomberont du ciel. Oui, et après avoir lu quelques pas-
sages, vous arrivez de nouveau au verset 40, et là le vieux thème du 
retour de Jésus-Christ notre Seigneur est repris jusqu’au moment 
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où : « deux seront couchés dans un lit, deux seront dans un champ, 
deux seront à la meule, l'un sera pris, l'autre sera laissé ». 


Et puis vient le point culminant au chapitre 24 verset 45  : la 
nourriture doit être distribuée, et tous, tous doivent y prendre part. 
Mais la pensée la plus importante ici est dirigée vers le fait que les 
prédicateurs de la parole ne doivent prendre rien d'autre dans leur 
prédication que ce qui est écrit et qui a été révélé par le ministère 
de frère Branham venant des saintes Écritures, de la parole, et qui 
a été annoncé et prêché dans le monde entier. Et puis cela continue. 
Vous pouvez immédiatement faire le lien avec Matthieu 25 : 
«  lorsque la nourriture sera remise aux serviteurs et que l'Église 
sera ramenée à marcher au même pas et que tout sera ainsi restau-
ré, rétabli, oui, alors il est écrit : «  Alors (en ce moment-là) le 
royaume des cieux sera semblable à dix vierges qui vont à la ren-
contre de l'Époux ». 


Frères et sœurs, aujourd'hui, il ne s'agit pas seulement de par-
ler de Matthieu 24, des guerres, des cris de guerre, des tremble-
ments de terre, des famines, des temps difficiles, ne parler que de 
cela. Aujourd’hui, il s'agit en premier lieu de la parole que le Sei-
gneur Dieu a adressée à l'Église. Et de même qu’il a été dit à Paul 
qu'il ouvrirait les yeux des hommes par sa prédication, je le dis au-
jourd'hui : Par la prédication de la sainte parole, les yeux des 
hommes ont été ouverts ! Ils voient ce que Dieu a révélé, et ils le 
reçoivent et l'acceptent.


Oui, mais ensuite nous revenons de nouveau à la parole de 
l’épître de Jude au verset 5 qui a été écrite à l’encontre de ceux qui 
n'ont pas cru. Ils n’ont pas cru en quoi ? Ensuite, ils ont été détruits. 
Et puis nous arrivons à Matthieu 25, il y est écrit que seulement la 
moitié de ceux qui ont été appelés à sortir, qui ont eu leurs lampes, 
qui ont été illuminés par la parole, qui ont entendu le message de 
l'heure, mais alors, seulement la moitié de ceux-là était vraiment 
prête à entrer dans le festin des noces de l’Agneau. Et c'est cette 
moitié-là, c’est elle qui entend maintenant la vraie parole de Dieu. 
Et je suis reconnaissant du fond du cœur au Seigneur de nous avoir 
donné la grâce de croire vraiment de tout notre cœur et que la pa-
role révélée soit devenue pour nous une nourriture vivante, une 
manne cachée !


Combien de fois frère Branham avait-il souligné en insistant 
que les mystères cachés ont été révélés, et c'est justement la manne 
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cachée qui est destinée à l'Église-Épouse  ? Et nous en avons reçu 
une pleine part par grâce. 


Donc, non seulement ce qui se passe de manière si visible et 
audible dans le monde entier mais, que fait Dieu maintenant ? Que 
fait Dieu aujourd'hui  ? Jusqu'à quelle mesure le plan de salut de 
Dieu s'est-il déjà réalisé ? Que reste-t-il à faire maintenant ? Nous 
savons tous que c’est le Seigneur Lui-même qui achèvera Son 
œuvre. Lisons encore. 


[Frère Borg lit. N.D.L.R]. Nous lisons Romains 8, verset 11 : 

« Et si l'Esprit de celui qui a ressuscité Jésus d'entre les morts 

habite en vous, celui qui a ressuscité Christ d'entre les morts rendra 
aussi la vie à vos corps mortels par son Esprit qui habite en vous ».


Rendons grâce à notre Dieu ! Frères et sœurs bien-aimés, il ne 
suffit pas que nous tenions les lampes à la main. Il ne suffit pas que 
nous portions de l'huile dans un vase. Nous sommes reconnaissants 
à Dieu du fond du cœur, vraiment reconnaissants mais, il faut en 
venir aux expériences personnelles de salut. L'Esprit de Dieu 
ne doit pas seulement nous oindre. Dans l’ensemble du mouvement 
pentecôtiste, charismatique, tout le monde est oint du vrai Saint-
Esprit, et tout le monde pense avoir l’éclaircissement de la parole. 
Mais en qui l'Esprit de Dieu habite-t-Il réellement ? Qui l'Esprit de 
Dieu peut-il conduire dans toute la vérité en tout point  ? Qui se 
laisse conduire encore aujourd’hui par l'Esprit de Dieu et confor-
mément à la parole de Dieu ? Car il est écrit : « Tous ceux qui sont 
conduits par l'Esprit de Dieu sont fils de Dieu  ». Être conduit par 
l’Esprit de Dieu jusqu'au scellement (Éphésiens chapitre 1 verset 
13) : « Après avoir entendu la parole de vérité, nous avons été scel-
lés par le Saint-Esprit pour le jour glorieux du retour de Jésus-
Christ, notre Seigneur  ». Et pour que personne ne l'oublie, le cha-
pitre 4 d’Éphésiens dit au verset 30 que nous avons été scellés par le 
Saint-Esprit. 


Donc, que l'Esprit de Dieu puisse habiter en nous comme la 
puissance vivifiante de Dieu elle-même. Elle ne vient pas de l'exté-
rieur : elle doit être en nous pour pouvoir vivifier nos corps mortels ! 
Nous aspirons à une effusion puissante du Saint-Esprit, à un véri-
table baptême d'Esprit et de feu, et nous aspirons à ce que l'Esprit 
de Dieu Lui-même puisse faire Sa demeure en nous, puisse vrai-
ment habiter en nous au sens même du mot, et à ce que la puissance 
de Dieu elle-même puisse être en nous, afin que lorsque le moment 
	 9



sera venu et que le retour du Christ aura lieu, nous sachions que ce 
n'est pas nous, mais que c’est la puissance de Dieu qui habite en 
nous qui, en ce moment-là, vivifiera nos corps mortels. Je t'en prie. 


[Frère Borg lit. N.D.L.R]. Nous lisons dans la première Thes-
salonique, chapitre 3, verset 13 :


«  Oui, qu'il affermisse vos cœurs, afin qu'ils soient irrépro-
chables dans la sainteté devant notre Dieu et Père, lorsque notre Sei-
gneur Jésus viendra avec tous ses saints ! ».


Que notre Dieu soit remercié ! Tout nous a été dit. Nous arri-
vons ainsi à la conclusion. Lorsque notre Sauveur a été crucifié, les 
tombeaux se sont ouverts et beaucoup des saints de l'Ancien Tes-
tament, c'est-à-dire, tous ceux qui comptaient à la première résur-
rection, sont sortis de leurs tombeaux et sont apparus à beaucoup 
dans la ville sainte, et ont été enlevés au ciel avec notre Seigneur.


Lors du retour de notre Seigneur, notre Rédempteur amènera 
avec Lui tous ceux qui seront rentrés à la maison pendant les deux 
mille ans du Nouveau Testament. Il les amènera avec Lui. Puis, le 
cri réveil est adressé à ceux qui se sont endormis en Christ et ils 
sortiront les premiers. Aujourd'hui, tous ont un corps mais, dans ce 
corps, ils ne peuvent ni manger ni boire. Ils ont un corps céleste. 
Mais, au retour du Seigneur, quand Ils reviendront avec Le Sei-
gneur, ils recevront un corps, un corps de résurrection et alors, ils 
pourront manger et boire comme nous qui serons changés en ce 
moment-là, car c'est ce que notre Seigneur a confirmé. Après Sa ré-
surrection, Il avait demandé : « Avez-vous quelque chose à manger ? 
Et ils lui donnèrent un poisson, et Il mangea ».


Frères et sœurs, que puis-je dire de plus ? Je suis tellement 
touché par ce que Dieu a fait de mon temps. Et les années sont ve-
nues et sont passées. De nombreuses années sont passées depuis 
1933, de nombreuses années sont passées depuis 1965, de nom-
breuses années sont passées depuis 1979, mais maintenant, nous 
sommes vraiment très, très proches de la fin. 


Et permettez-moi d’insister encore sur ce point  : Dieu est 
amour. Lors du véritable baptême de l'Esprit, ce ne sont pas seule-
ment neuf dons spirituels qui sont placés dans le cœur des croyants, 
mais c’est un baptême d'amour, dans l’amour de Dieu. Avec Dieu, 
tout doit être placé sous le signe de l'amour.  Nous savons tous que 
beaucoup viendront ce jour-là et diront  : «  Seigneur, Seigneur, 
n'avons-nous pas prophétisé ? N'avons-nous pas chassé les démons ? 
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Ne l'avons-nous pas fait ? » Et le Seigneur dira : « Retirez-vous de 
moi. Je ne vous connais pas ».


Aujourd'hui, le temps est venu pour que le véritable amour de 
Dieu soit répandu de manière visible dans nos cœurs par le Saint-
Esprit. Et comme le disait aussi frère Branham : « Seul l'amour par-
fait entrera là-bas  ». Aimons-nous les uns les autres avec l’amour 
divin. N'imputons rien à quelqu’un, ne gardons pas rancune, ne di-
sons pas des paroles désavantageuses (désobligeantes), négatives 
sur qui que ce soit pas même dans nos pensées, mais servons fidè-
lement le Seigneur et vivons notre préparation pour le jour glorieux 
du retour de Jésus Christ. 


Que tous s’imprègnent de tout ce que nous avons considéré 
aujourd'hui, et que tous les frères qui servent prennent à cœur, 
comme il est écrit dans la traduction allemande, que la nourriture a 
été transmise aux domestiques et qu'ils peuvent la distribuer. Dis-
tribuer la nourriture qu’ils ont reçu pour que la table du Seigneur 
soit abondamment garnie et que tous les vrais croyants soient nour-
ris et bénis. 


Souvenez-vous encore de parole de notre Seigneur : « Ma nour-
riture, c'est de faire la volonté de Celui qui M'a envoyé ».  Ma nour-
riture est d'accomplir le mandat que le Seigneur m'a donnée 
le 2 avril 1962. Et je crois que tous ont le désir de faire ce que le 
Seigneur nous a commandé. Et Il a dit : « Si vous avez de l'amour 
les uns pour les autres, c’est par cela que le monde saura que vous 
êtes Mes disciples ».


Que la bénédiction du Dieu Tout-Puissant repose sur tous, 
dans tous les peuples, toutes langues et toutes nations : Tel est mon 
souhait et ma prière dans le saint nom de Jésus ! Amen ! 


Nous nous levons encore pour la prière finale. Frère Borg va 
encore prier avec nous. 
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